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J*6prouye une vive jonissanoe en ce moment à me
troayer en présence de jeunes gens dûtingaée par

des mérites divers, réunis en association ds^s le but

de perfectionner leurs facultés intellectuelles et moi;»'

!••, et de devenir par là-même des meml>rea pli»

utiles à la société. Ils savent que runiion fait t«

^rce, et dans celle qu'ils ont formée entre eux, ils oqI

espéré tiDUvel' pai:*l9 communioatipnjdes idées dt
leur esprn^etdes sentimeiyi^^.ldtirxçBiirJdeslumiè]^

qtii les éclairent, des secours qnllês sontieiineiit, die
^^emples qui les édifient mutuellement.
'] Je vous félicite, îjressienrs, icuvant cette assemblée

4*^|ite dont la présencei enCour'\|gfe y^^^ œuvre, et

4ont l'attention honore ma parole, jetctis féHçite de
résprit qui a inspiré votre associaopn. Illait honnettr

141^ hauteur de vos vues et à Votre dévotieQiexitàl&

i^ei^ social. '.:/:';:': "/^ '!"' ; -f -:::,r':'":'^

Et dans cette solennité de TElstisey que vous ayes
ToiUn être pour vous une fiite spéciale, où vous int6»

lesserieiE le ciel en votre &vear, je ne puis que me


